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ectes, mouvements guérisseurs  
et santé

La santé est un domaine convoité tant par des sectes connues que par les 
mouvements guérisseurs, dont le nombre est en augmentation constante. Ils 
investissent un secteur où le public est particulièrement vulnérable, celui du 
soin. Les pratiques qu’ils proposent sont présentées comme des alternatives 
à la médecine scientifique, comme une rupture avec les soins traditionnels, 
comme une autre voie possible pour guérir, pour traiter le « mal ».

Les maladies, ce mal qui affecte l’homme tant physiquement que psychique-
ment, sont présentées comme la conséquence de tous les dérèglements que 
connaît la société : écologiques, économiques et sociaux. C’est pourquoi les 
remèdes pour pallier cet état sont aussi foisonnants que divers et les adhésions 
de plus en plus nombreuses aux mouvements qui les vendent. 

On ne saurait ignorer la part de marché que représente ce secteur d’activité : 
vente de produits, de stages, de cours de formation, de cures de purification. Les 
maîtres à penser de ces «nouvelles» techniques, charlatans avérés ou en puis-
sance s’enrichissent tout en jouant les apprentis sorciers avec la vie d’autrui.

Le New Age

Le champ de la santé est ainsi devenu un territoire de conquête et il  
emprunte pour beaucoup à la théorie New Age. Ni religion ni secte, le New 
Age est à la fois un  mouvement spiritualiste et mystique pour «l’éveil de la 
conscience planétaire» et un mode de pensée qui s’adapte et s’infiltre dans 
tous les secteurs de la société. L’engouement pour cette forme de culture ou 
de contre culture, a pris son essor dans les années 80. Elle a séduit bon nombre 
d’acteurs de la santé, professionnels ou amateurs qui s’y réfèrent. Elle leur a 
permis de théoriser tous les aspects de la médecine, du soin, de la prise en 
charge et du bien-être en général. De pseudo praticiens ont mis leurs talents 
au service de pratiques pour le moins douteuses et ont généré des techniques 
nouvelles en matière de soins. 
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L’apparition de nouvelles maladies, la difficulté à les soigner et le constat 
d’échec de guérison génèrent un vent de contestation des pratiques conven-
tionnelles de soin et une remise en question de la médecine officielle dans son 
ensemble. La science elle-même est remise en question au profit de l’occul-
tisme.

La proposition de médecines et de thérapies nouvelles, alternatives et dou-
ces… convient aux « newagers ». Elle marque à la fois leur refus d’adhérer au 
modèle médical dominant et leur désir de passer à une nouvelle organisation 
de la société, présentée comme novatrice par opposition à un ordre qui serait 
« ancien » donc obsolète. 

Il n’est pas rare aujourd’hui d’entendre des médecins défendre ces pratiques 
non scientifiquement éprouvées et de les voir soutenir des groupes guérisseurs 
qui mettent en place des prises en charge thérapeutiques dans un cadre éso-
térique et souvent orientaliste.

L’idée centrale de cette pratique alternative est de soigner l’individu de fa-
çon holistique, c’est-à-dire de manière globale, entière, en accord avec l’en-
vironnement et le cosmos dont l’homme n’est qu’une partie. 

Cette forme de pensée repose pour l’essentiel sur quatre postulats et leurs 
conséquences immédiates :

Le calendrier New Age, dans lequel l’astrologie joue un rôle déterminant : 
l’entrée dans l’ère du Verseau devant générer harmonie et paix, les hom-
mes vont pouvoir enfin découvrir qui ils sont, puis concevoir, impulser le 
changement de leur mode de vie et de pensée. 

La pensée holistique, synthétique, irrationnelle et intuitive remplacera la 
pensée analytique rationnelle et critique 

La remise en cause de repères personnels et collectifs : ainsi, le mal et 
le bien deviennent relatifs et disparaissent en tant qu’absolus, la réussite 
personnelle prime sur l’enjeu collectif et l’altruisme fait place à l’égocen-
trisme. 

L’homme deviendrait en quelque sorte le prolongement de Dieu, sa part 
de divin lui octroierait donc des pouvoirs dont il pourra user et abuser, 
notamment le pouvoir de guérison. Il devra alors y consacrer toute «son 
énergie cosmique».
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La référence à «l’énergie» est constante dans cette forme de pensée. Elle 
sert souvent d’entrée dans les théories sectaires comme proposition d’explica-
tion, comme mode d’accès à l’inconnu pour résoudre tout probléme. L’exploi-
tation de l’énergie contenue en chacun, est censée permettre la relation avec 
l’au-delà par un canal divin, le channel. Le channeling est à la fois un outil de 
guérison et une source de maladie : outil de guérison grâce à des techniques 
comme la visualisation, la pensée positive, l’imposition des mains, l’hypnose, 
le magnétisme et autres vecteurs supposés permettre le transfert d’énergie ;  
source de maladie en cas de perturbation dans des échanges d’énergie.

New Age et mouvements guérisseurs

Les pratiques issues de cette forme de pensée ne sont pas neutres. Entre la 
secte guérisseuse et le groupe New Age proposant des pratiques de thérapie, 
de nombreux points communs existent : l’omniprésence de celui ou de celle 
qui exerce son autorité sur le groupe dont la taille peut être réduite à quelques 
individus ; la mise en place de doctrines justifiant le soin et sa prise en charge 
par le dirigeant et/ou par le groupe ; la mise sous dépendance totale de ceux qui 
s’adressent à lui ; la fourniture de produits « nouveaux » à des fins curatives.

Ces mouvements font leur promotion dans les expositions New Age, les salons 
du bien-être et des «médecines douces». Ils publient des annonces dans les 
journaux spécialisés et déposent des publicités dans les salles d’attente des 
médecins, proposant à des prix modiques des stages de sensibilisation à leurs 
techniques de soins.

Certains justifient leur soutien à ces médecines au nom d’un complot écono-
mique des laboratoires pharmaceutiques�. D’autres le justifient, au nom de la 
défense d’un monde nouveau, celui de l’irrationnel et de la pensée magique.

Deux approches différentes de l’emprise sectaire dans le domaine de la santé 
pourraient illustrer cette adéquation New Age/mouvements guérisseurs

La première avec la secte d’origine japonaise Sukyo Mahikari�, crée en 1902, 
dont le siège est au Luxembourg, qui se présente comme guérisseuse. Sa doc-

�  On peut ainsi lire sur un forum :  « L’industrie pharmaceutique ne tire pas sa richesse de la santé des 
gens mais de leur maladie, elle n’a donc aucun intérêt à les soigner. »

�  BULLES n°63, 3ème trimestre 1999, p. 24 à 29
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trine s’adresse à tous, vise à unir les familles, les nations, les religions et à 
guérir sans médicaments ni actes médicaux. Les mouvements guérisseurs pro-
posent des actes de purification car toute maladie est attribuée aux esprits qui 
troublent la plupart des êtres humains (esprits des ancêtres, des animaux, de 
la terre et surtout les démons possesseurs). Nous attirons les mauvais esprits 
par nos impuretés spirituelles et nos péchés (notamment sexuels : adultère, 
homosexualité, contraception).

 La seconde avec l’étude des théories de Ryke Geerd Hamer, inventeur de la 
« Médecine Nouvelle Germanique »�. Cette théorie serait fondée sur cinq lois 
naturelles dont la « loi d’airain du cancer » qui postule que le « cancer provient 
d’un choc psychique inattendu (le choc conflictuel biologique ), … et pourrait, 
dès que le conflit cesse, et si on laissait faire la nature, disparaître spontané-
ment.� » Il est soutenu par un réseau en pleine expansion, de thérapeutes et 
de médecins de médecine nouvelle, qui se réfèrent à ses théories.

Plusieurs patients (dont des mineurs) ayant eu recours à la médecine nou-
velle sont décédés après avoir interrompu leur traitement médical. Ils ont 
succombé dans d’atroces souffrances s’apercevant trop tard de l’escroquerie 
dont ils avaient été les victimes.

Pour conclure

Au-delà des jugements que l’on peut porter sur telle ou telle forme de méde-
cine, il appartient aux pouvoirs publics de se donner les moyens de la défense 
de l’intégrité des patients et de leur garantir un accès aux soins dans le cadre 
de la loi.  Et chacun doit pouvoir être informé et mis en garde contre certaines 
pratiques déviantes, souvent dramatiquement fatales à des patients victimes 
de l’irrationnel et de la pensée magique.

�  BULLES n° 84, 4ème trimestre 2004, p. 8 à 14

�  http://medecinenouvelle.com/comprendre/lois/


